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Résumé du livre


Une nouvelle saga cosy mystery de l’auteure best-seller d’USA Today, Dale Mayer. Suivez la jardinière et détective amatrice Doreen Montgomery et ses amusants (et vraiment adorables) chat, chien et perroquet, tandis qu’ils attrapent les meurtriers et résolvent des crimes dans la merveilleuse ville de Kelowna, en Colombie-Britannique.

De la richesse aux haillons… Certaines choses restent enfouies… D’autres non… et c’est à nouveau le chaos!

Passer du temps avec Mack est toujours amusant, mais lorsque Doreen surprend une conversation qui ressemble à une confession de meurtre, il n’est pas d’accord… jusqu’à ce qu’un corps apparaisse. Il est alors beaucoup plus intéressé. Le jeune homme décédé avait prévu de s’inscrire à l’université locale et espérait renouer avec une ancienne petite amie.

Le caporal Mack Moreau sait qu’il peut tenir Doreen à l’écart de cette affaire, mais lorsque la grand-mère du jeune homme appelle et dit qu’il pourrait y avoir un lien avec la disparition inexpliquée des parents du jeune homme… les jeux sont faits. Doreen et son équipe se retrouvent à nouveau au cœur de l’affaire.

Lorsque l’affaire est soudainement liée à son voisin, Richard, de nombreuses choses deviennent claires.

Inscrivez-vous ici pour être informés de toutes les nouveautés de Dale!


Chapitre 1
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Début octobre…

Doreen avait passé des jours à faire des dépositions, tandis que la police essayait de mettre les choses au clair, en alignant les vols où Ella avait rencontré Bob Small à Vancouver, en recherchant les hôtels où il avait séjourné, en confirmant l’histoire de Bob, en déterminant où il séjournait en ville et en trouvant l’appartement qu’il avait loué sous son nom d’emprunt de Troy Little. Des jours à éplucher son petit calepin noir avec les noms et les dates de toutes ses victimes. Puis Doreen eut besoin de quelques jours de repos.

Lorsque Mack passa le vendredi suivant, il s’assit sur la terrasse à côté d’elle.

—Le capitaine veut savoir si tu as fini de faire des ravages.

—Il sait que je ne le fais pas exprès, n’est-ce pas?

—Il le sait, reconnut le policier avec un sourire. On jouit d’une certaine notoriété après avoir résolu toutes ces affaires. Cependant, l’arriéré et le nombre de juridictions et de provinces impliquées sont insensés. De nombreux dossiers sont en cours d’examen de part et d’autre de la frontière, principalement dans les États de Washington et de l’Oregon.

—Oh, aïe. Alors, on se retrouve aussi avec toutes ces belles subtilités transfrontalières, hein?

—Le gouvernement provincial est en train de former un groupe de travail pour examiner chacun des meurtres de Bob Small afin de s’assurer que tous ceux qu’il a tués obtiennent justice et que toutes les familles obtiennent des réponses à ce qu’il s’est passé. Donc, même si ce ne sera pas un travail facile, ce sera un travail approfondi.

Mack secoua la tête et ajouta:

—Que Bob Small avait un carnet et qu’il t’ait laissé cette preuve? C’est ce qui surprend tout le monde. Je ne comprends toujours pas pourquoi il ne t’a pas tuée.

—Moi non plus, admit-elle calmement. Il en avait l’intention. Il avait une arme sur lui et la pointait sur moi. Je pense que c’est pour ça qu’il était là, qu’il avait l’intention de le faire, mais ensuite… je ne sais pas. Quelque chose à propos de la préparation de ton gâteau d’anniversaire, peut-être…

Mack la regarda avec surprise.

Elle haussa les épaules.

—Je sais. Ça n’a aucun sens.

—Non, mais il peut s’agir de quelque chose d’aussi simple qu’une glace qui fond dans le véhicule et qui empêche une femme déprimée de sauter d’un pont et de se suicider. Les petites choses de la vie peuvent déclencher un interrupteur et provoquer quelque chose, de bien ou de mal.

—Quelque chose à propos de ce gâteau. Je ne me souviens pas de tout. Je lui ai dit que c’était le premier que je faisais et que j’en étais très fière, et c’est lui qui m’a dit comment le sortir du moule.

Il la dévisagea et se frotta lentement le visage.

—Bon Dieu, murmura-t-il.

Doreen lui tapota la main.

—Maintenant que tu as déjà mangé ton gâteau d’anniversaire…

Il éclata de rire.

—Je n’ai pas non plus profité de ma journée d’anniversaire cette année, grâce à toi, fit-il remarquer. Ensuite, tu me dis que le gâteau que tu as fait pour moi, pour la première fois, c’est un tueur en série qui t’a aidée à le faire…

—Il m’a aidée à le démouler, corrigea-t-elle. Pour qu’il ne se casse pas et ne colle pas au moule.

—OK, donc suite à toute cette folie, on a repoussé ma célébration tardive à ce soir– au cas où tu ne l’aurais pas réalisé.

Doreen fronça les sourcils.

—Mais je t’ai déjà fait un gâteau.

—Tu veux dire que tu ne m’en as pas préparé un autre? s’étonna-t-il en simulant l’horreur, avant de sourire. Il était vraiment très bon. Tu as fait du bon travail.

—C’était mon premier gâteau, marmonna-t-elle, et il se pourrait bien que ce soit le dernier. Alors, n’espère pas en avoir d’autres.

—Je n’en serais pas si sûr, répliqua-t-il en riant. Peut-être que c’était un coup de chance et que tu devrais réessayer.

—Hmm. Tu dirais ça, juste pour m’inciter à te faire un autre gâteau, devina-t-elle, le sourire aux lèvres. En outre, j’ai appris qu’il n’y a rien de tel que la joie de voir d’autres personnes manger les plats que l’on prépare.

—Exactement, acquiesça Mack. C’est ce que je ressens quand je cuisine pour toi.

—Dommage que tu aies cessé de faire ça aussi, répondit-elle avec tristesse.

Il éclata de rire.

—Ça va de pair avec le fait qu’il y a trop de travail.

—Je suis désolée, mais j’espère que rien d’autre ne se passera mal durant ton dîner d’anniversaire tardif, et que tout se passera bien.

—Nick est arrivé hier soir. On a dîné en famille et il vient chez toi aujourd’hui.

—Oh, super, ironisa-t-elle en levant les yeux au ciel. Il ne va pas être très content.

—Pourquoi? Tu l’évites de nouveau?

—Non, mais mon ex essaie encore de me joindre.

—Et tu n’as pas répondu, j’espère?

—Non, à part cette fois où j’ai cru que c’était le numéro de Nan, je n’ai pas répondu, confirma-t-elle avec un grand sourire. Et ça rend Mathew de plus en plus furieux.

—Et ça, nota Mack, une expression sombre sur le visage, ce n’est pas une bonne chose.

—Non, je comprends, dit Doreen, une note d’inquiétude dans le ton. C’est quelque chose dont je veux parler à Nick.

—Nick m’a dit qu’il avait des nouvelles, alors avec un peu de chance…

—Avec un peu de chance, mon ex a signé les papiers, et je suis libre.

—Ce serait le rêve, affirma Mack en souriant.

—Alors, d’autres affaires? demanda la jeune femme.

Le policier la fusilla du regard.

—Non… pas d’affaires, pas d’affaires non résolues, rien. L’affaire Bob Small, indirectement liée à la mort d’Ella, était la plus importante. Et on va devoir gérer les prises de tête qui l’entourent pendant des mois, voire des années.

—C’était une grosse affaire, convint Doreen, et je suis désolée qu’elle se soit avérée aussi pourrie que ça.

—Crois-moi. Tout le monde est choqué par l’implication personnelle d’Ella et de Nelly avec Bob Small, sans parler du fait que Nelly a tué Ella. Et il faudra un certain temps pour tirer tout ça au clair.
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Désireux de sortir avant son dîner d’anniversaire repoussé, Doreen et Mack se rendirent au City Park. Alors qu’elle se dirigeait vers la magnifique pergola entourée d’une glycine, elle sourit de plaisir en les désignant.

—Les fleurs de glycine sont magnifiques.

Le caporal les avisa et sourit.

—Je ne pense pas les avoir déjà remarquées auparavant.

Elle rit en passant sous l’imposante structure carrée recouverte de la plante grimpante, quelques fleurs violettes séchées au sol.

—C’est parce que tu t’inquiètes toujours pour les affaires. Tu dois avoir une vie en dehors des crimes, tu sais?

Il leva les yeux au ciel.

—C’est toi qui me dis ça?

La jeune femme lui adressa un large sourire.

—Bien sûr. Asseyons-nous ici, sur la colline.

Ils s’installèrent au coin de la glycine et sirotèrent le café qu’ils avaient pris quelques minutes plus tôt en traversant le centre-ville.

—C’est un quartier très agréable, nota Doreen avec un soupir de satisfaction.

Mack opina.

—Tu t’inquiètes de ce que mon frère va te dire ce soir?

—Non, objecta-t-elle avec un revers de la main. Tant que le divorce progresse, tout va bien.

Il acquiesça. Elle entendit quelque chose derrière elle. Lorsqu’elle se retourna pour regarder, Mack demanda:

—Quelque chose ne va pas?

Elle haussa les épaules.

—Non, j’entends juste des gens discuter.

—C’est logique, si les gens parlent. Regarde où nous sommes. C’est un parc municipal. On est sur une colline où il y a des glycines, et tu surplombes l’une des plus belles parties de la ville. Il y a des gens partout.

Elle gloussa.

—Je sais.

—D’ailleurs… tu es censée te détendre et ne plus avoir d’ennuis.

Elle le regarda en battant des cils.

—Je me suis bien débrouillée la dernière fois, fit-elle remarquer. On n’a pas eu d’ennuis. Je n’ai pas été attaquée et personne n’a été blessé.

Mack lui lança un regard entendu.

—Certes, Nelly s’est suicidée, et ce type aussi, mais honnêtement, c’est…

Elle hésita puis revint sur ses pas.

—Ça a l’air terrible dit comme ça, mais ce n’est pas une mauvaise fin.

—Non, ce n’est pas une mauvaise fin, reconnut le caporal. Il est évident qu’on avait beaucoup de questions, et il aurait été appréciable d’obtenir toutes les réponses.

—Je ne pense pas que vous auriez réussi à le faire parler.

—Moi non plus. Il n’était pas du genre à donner des réponses sans raison.

Mack se tourna vers elle et fronça les sourcils.

—Sauf dans ton cas, où apparemment il était tout à fait heureux de te parler.

Doreen haussa les épaules.

—Je l’ignore, mais il m’a donné assez d’informations pour qu’on puisse résoudre un certain nombre de ces affaires, reconnut-elle.

—Et on est toujours perplexes à ce sujet.

—Je ne sais pas non plus. Je suppose que j’ai dit ce qu’il fallait.

—C’est le problème. C’est comme si tu connaissais de belles paroles, et que les gens te racontent tout ce qu’ils ont sur le cœur.

En arrière-plan, elle crut entendre quelque chose à propos de la mort ou d’un mort. Elle inclina la tête sur le côté, écoutant attentivement, tout en sirotant son café. Quand elle n’entendit plus rien, elle se détendit. Mack l’observa, lui serra la main et elle sourit.

—Désolée, je n’arrête pas d’entendre des choses.

—Tu entends ou tu imagines des choses?

—L’un ou l’autre. Les deux. Au moins, j’ai raison la plupart du temps.

—Oui, malheureusement trop souvent. Notre charge de travail le prouve. C’est presque comme si tu avais ta propre police privée maintenant.

Doreen éclata de rire.

—Si c’était le cas, on pourrait résoudre un tas d’autres cas.

—Je n’ai pas envie d’en résoudre un tas d’autres, grommela-t-il. On doit rattraper le temps perdu.

—D’accord. Je vais vous laisser un peu plus de temps.

Elle rit de plus belle lorsque Mack lui adressa un regard noir.

—Je te taquine. Ne le prends pas personnellement.

—Tout ce qui a trait à toi est quelque chose qu’on doit prendre personnellement, admit-il. Je n’ai jamais rencontré quelqu’un qui réussit à avoir autant d’ennuis que toi.

Elle discerna de nouveaux chuchotements. Elle tourna légèrement la tête afin de mieux entendre, et c’est à cet instant qu’elle le perçut.

—Je m’en moque. Elle est morte. On doit faire quelque chose.

Elle se tourna vers Mack, plaça ses doigts contre ses lèvres, se leva et se dirigea vers l’endroit où elle avait entendu les voix.

—Elle est morte, j’ai dit. Je ne sais pas quoi faire.

Elle aperçut un homme grand et mince qui parlait au téléphone.

—Tu ne comprends pas? Quand j’ai dit morte, je veux dire morte. Genre, on a un corps dont on doit se débarrasser.

Puis il se figea, pivota très légèrement, avisa Doreen et se mit à courir dans la direction opposée.

Mack fut aussitôt à ses côtés.

—C’était quoi, ça? demanda-t-il, les sourcils froncés. J’ai cru entendre quelque chose à propos d’un mort et d’un corps dont il faut se débarrasser.

—Exactement.

Elle répéta ce qu’elle avait entendu.

—Mais, bien sûr, on ne l’a pas bien vu, on n’a pas eu l’occasion de lui parler, et on ignore qui est mort.

Il la fixa du regard, scruta le parc tout autour de lui.

—Il est loin maintenant. Tu ne sais pas non plus s’ils parlaient d’un corps humain, fit-il remarquer.

—C’est vrai, reconnut-elle. Il m’a tout de même semblé un peu familier.

Mack gémit, ferma les yeux et ajouta:

—Ça n’annonce rien de bon.

Le parfum lourd de la glycine lui parvenant, elle leva les yeux et gloussa.

Le policier la foudroya du regard.

—Qu’y a-t-il de si drôle?

—Des murmures, commença-t-elle. Des murmures dans la glycine.

Elle se jeta à son cou et le serra fort dans ses bras.

—Mon nouveau mystère à résoudre!

—Il n’y a pas de mystère, cingla-t-il, alors qu’il l’entourait fermement de ses bras. On n’a pas de corps. On n’a rien.

Elle lui lança un sourire éclatant.

—Pas encore. Mais ça ne saurait tarder.


Chapitre 2
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Dimanche après-midi…

Doreen était ravie que Mack se soit arrêté pour une visite rapide. Il avait été appelé au travail pendant son jour de congé et, même maintenant, il avait l’air fatigué et épuisé. Étendu à côté d’elle, il ressemblait à Mugs qui s’était allongé sur l’herbe à côté de lui. Il n’y avait aucun signe des deux autres. Ils étaient venus le saluer, puis avaient disparu.

—Tu as besoin de vacances, dit-elle brusquement.

Il la regarda et sourit.

—Je suis heureux que tu te préoccupes de mon bien-être, mais je vais bien.

Doreen leva les yeux au ciel.

—Bien sûr que tu vas bien.

Il soupira.

—Si quelqu’un arrêtait d’apporter autant de travail à mon service, ce ne serait pas si mal.

Elle se contenta de froncer les sourcils.

—Je sais. Tu rends un immense service à tout le monde, ajouta-t-il en la regardant attentivement. Mais on a remarqué que c’est toi qui résous tous ces crimes.

—Oups, souffla-t-elle.

—Et ce n’est pas tant le fait que tu les résolves, mais tu joues un rôle.

—C’est vrai, convint Doreen, et, bien sûr, c’est une grande différence.

—C’est une énorme différence, confirma le caporal. Au point que les gens te font confiance. Mais c’est une bonne chose. Je n’aurai plus affaire à Bob Small, ce qui est encore mieux.

La jeune femme sourit.

—Non seulement ça, mais ça va aussi faire du bruit, et j’espère que beaucoup d’affaires seront classées.

Mack opina.

—C’est ce qui est prévu.

Il tendit un bras vers elle, la serra contre lui et déposa un baiser sur son front.

Elle rit.

—Tu n’arrêtes pas de me faire des bisous comme si j’avais deux ans.

—Je t’embrasserais bien différemment, marmonna-t-il, mais c’est toi qui me repousses.

Elle leva les yeux vers lui.

—Et, crois-moi, ta patience est très appréciée.

Il leva les yeux au ciel.

—Je suppose que ta patience s’épuise, je me trompe? devina-t-elle en fronçant les sourcils.

Elle n’avait pas besoin d’une autre raison de s’inquiéter.

Il secoua la tête.

—Je ne suis pas un adolescent sans cervelle. Je sais que certaines choses sont meilleures lorsqu’elles sont savourées.

Elle haussa les sourcils, puis éclata de rire.

—Ça me va aussi.

—Bien. En parlant de ça, tu as des nouvelles de Nick?

—Oui, répondit Doreen. Il a laissé un message ce matin, disant qu’il avait reçu des documents de mon futur ex, et qu’il était en train de les examiner pour voir ce qui avait été changé. Il avait besoin de temps pour faire les vérifications d’usage, puis il me contacterait.

—Peut-être qu’il a signé et que tu es tranquille? supposa Mack.

—Je ne sais pas encore, déclara-t-elle, les sourcils froncés. Je sais que Nick a parlé de déposer un dossier pour que ce soit légal, j’imagine.

—Il y a encore des choses à faire, mais s’il signe, ça signifie qu’il accepte les conditions. Sûrement pour éviter cette prochaine audience au tribunal.

Elle haussa les épaules.

—Je… je ne sais pas. J’essaie de donner à ton frère tout l’espace dont il a besoin pour gérer cette situation, de sorte que je ne sois pas impliquée. Il n’a pas besoin que je sois sur son dos et que je fasse des bêtises.

—Plus d’appels de ton ex?

Elle secoua la tête.

—Non, heureusement, et ne me porte pas la poisse.

Mack s’esclaffa.

—En effet. Il t’a cassé les pieds assez longtemps.

—Plus qu’assez longtemps, maugréa-t-elle. Je n’en avais même pas conscience, jusqu’à ce que tout ce scénario de divorce, sans parler de la succession de Robin.

—Oui, une fois que le testament de Robin sera réglé, ce sera un bon débarras. De plus, il semble que ton ex n’aura plus aucune raison de t’embêter, même si la distribution d’un patrimoine peut encore prendre un certain temps.

—Ce qui veut dire qu’il sera dans les parages et qu’il sèmera la pagaille dans mon monde pendant un certain temps. Qui a besoin de ça?

—Il n’a pas du tout évoqué le testament de Robin?

Elle secoua la tête.

—Non, pas depuis longtemps.

Goliath apparut soudain à côté de Doreen, se frottant à ses jambes. Elle sourit et tendit la main pour le rassurer. Il n’aimait vraiment pas qu’elle évoque son ex. Elle jeta un coup d’œil autour d’elle à la recherche de Thaddeus et le trouva en train de hocher la tête au sommet de la clôture. Elle sourit de plus belle en le regardant se balancer doucement sur son perchoir.

—Et tu t’attends à ce qu’il en parle?

—Il veut aussi ses biens. Il pense que puisqu’il a eu une courte liaison avec elle, Robin lui a tout laissé. Il oublie qu’il lui a aussi menti, ajouta Doreen en se tournant vers le policier. Je ne lui fais pas confiance.

—C’est une bonne chose. Ne lui fais pas confiance du tout. Attends-toi à ce qu’il te cherche des noises. Quand et s’il dépasse les bornes, on s’en occuperons en temps voulu, s’il y a d’autres problèmes.

—Ton frère m’a dit qu’il s’occuperait de ça gratuitement, mais penses-tu que je suis censée lui donner de l’argent? demanda-t-elle avec inquiétude.

Mack haussa les épaules.

—Pourquoi ne pas attendre de voir combien tu obtiendras à l’amiable? Ensuite, tu pourras toujours découvrir quels auraient été les honoraires de Nick, et tu pourras lui en donner une partie, si tu veux. Mais il n’a pas demandé d’argent. Il a dit qu’il ferait ça pour te libérer de Mathew, donc tu n’es pas obligée de payer un centime à Nick.

—Ne pas être obligée, c’est une chose, nota-t-elle. Le vouloir en est une autre.

Mack sourit.

—J’apprécie que tu fasses une différence. Mets cette idée de côté pour l’instant, et on en parlera avec Nick plus tard.

Doreen arbora un large sourire.

—Merci. C’est toujours agréable de savoir que je peux m’appuyer sur toi.

—C’est tout l’intérêt d’être amis: être là quand les choses deviennent difficiles. Afin que tout aille bien.

—Et ne pas être là quand la vie devient bêtement difficile? demanda-t-elle en riant.

Lorsqu’il arqua un sourcil, elle haussa les épaules.

—Non, tout va bien.

Il pouffa.

—C’est toi qui le dis.

—Oui, c’est moi qui le dis, répéta-t-elle avec un sourire radieux. Je sais seulement que parfois les choses ne sont pas si simples.

Elle hésita, puis se tourna vers lui et reprit:

—Alors, quand je t’ai téléphoné tout à l’heure, tu étais allé au travail ce matin.

—En effet, acquiesça-t-il d’une voix évasive.

—Je n’ai pas le droit de poser des questions, hein?

Il sourit et répondit:

—Non.

—Très bien…, soupira-t-elle. Mais je pourrais aider.

—Tu pourrais, et si j’ai besoin d’aide, je sais où te trouver.

La jeune femme éclata de rire.

—Rien de personnel, mais je ne pense pas que tu demanderas de l’aide de sitôt.

Le sourire du caporal était large et contagieux, mais son ton était sérieux lorsqu’il répliqua:

—Je ne sais pas si c’est le cas. Parfois, c’est vraiment utile de t’avoir à portée de main.

Elle acquiesça avec satisfaction.

—Exactement. Il faut juste que tu t’en souviennes.

Mack leva les yeux au ciel.

—Parfois… c’est plus facile que d’autres.

—As-tu réfléchi à ce qu’on a entendu dans le parc?

Il la regarda béatement pendant quelques minutes.

—De quoi tu parles?

Elle fronça les sourcils.

—Je n’arrête pas d’y penser, alors je ne sais pas comment tu as pu l’oublier aussi facilement.

—Oublier quoi? demanda-t-il, surpris.

Pour Doreen, il était évident qu’il avait complètement oublié ce problème.

—Ce qu’on a entendu sous la glycine.

Il fronça les sourcils et perdit son sourire.

—Chérie, n’invente pas n’importe quoi à partir de rien.

Elle le fusilla du regard.

—On les a entendus parler d’un corps.

—Oui, il semble qu’on ait entendu la même chose, mais quel genre de corps? Ça aurait pu être celui d’un chien. Ça aurait pu être un cerf que quelqu’un aurait heurté avec sa voiture. Il pourrait s’agir de toutes sortes de choses.

Doreen fronça les sourcils, et il fit de même. Elle soupira.

—En d’autres termes, tu me dis de laisser tomber.

Elle allongea la dernière syllabe pour souligner son point de vue.

—Tout à fait, confirma-t-il. Jusqu’à ce qu’un cadavre apparaisse…

—Une femme, souligna Doreen.

—Je n’ai pas entendu cette partie, déclara Mack, avant de poursuivre. Je te ferai savoir dès qu’un cadavre féminin apparaîtra et sera absolument lié à ce qu’on a entendu dans le parc– si c’était même réel… ce que nous ignorons. Si ça se trouve, ils jouaient à un jeu.

—Un jeu? répéta Doreen, étonnée.

—Je n’en sais rien, reconnut Mack. C’était juste une discussion. On ne sait pas qui était au téléphone ce jour-là. On ne sait pas à qui il parlait, et on ne sait pas vraiment de quoi il parlait.

C’était logique et, même si elle ne voulait pas y croire, Mack avait raison.

—Je suppose que maintenant que tu as résolu le mystère Bob Small, tu es à la recherche de ta prochaine affaire, c’est ça?

Elle regarde autour d’elle, dans son jardin.

—Je suppose que je pourrais faire plein d’autres choses, marmonna-t-elle. J’ai encore du jardinage à faire, ici et chez ta mère. De plus, j’ai d’autres affaires de Salomon dont je pourrais m’occuper. J’ai même un tas de choses pour moi que je pourrais régler. Pour commencer, Nan a parlé de ces coffres-forts.

—Tu veux dire qu’elle en a plusieurs? Et qu’est-ce qu’elle peut bien cacher là-dedans? interrogea le policier, éberlué.

—C’est ce que j’ai compris.

—Tu sais où ils se trouvent et ce qu’ils contiennent? Tu devrais peut-être aller voir avant… Je ne dis pas qu’elle va bientôt décéder, mais il est important d’avoir cette information à disposition, au cas où elle décéderait.

—Je sais, et je ne lui en ai pas parlé dernièrement. Il faut que je me plonge dedans.

—Bien. Et tu ne devrais pas t’attirer d’ennuis avec ça.

Il conclut en levant les yeux au ciel avec exagération, puis lui décocha un large sourire, que Doreen lui rendit.

—Parfois, tu dis les choses les plus gentilles de la pire des façons.

Il éclata de rire.

—Parfois, je suis obligé, parce que parfois, tu n’acceptes pas qu’on te dise non.

—C’est vrai. Très vrai, concéda-t-elle, avant de se lever et d’annoncer: je vais me faire un sandwich. Tu en veux un?

Il se leva d’un bond et demanda:

—Est-ce que ça t’arrive de manger autre chose que des sandwichs?

Elle lui lança un regard noir et il leva une main.

—Désolé. Je passais en coup de vent. Je ne peux pas rester.

—Pourquoi pas?

C’est lui qui la fusilla du regard cette fois.

Doreen sourit.

—Hé, je… pose seulement une question.

—Hmm, hmm. Tu poses seulement une question.

Elle pouffa.

—Tu n’es pas obligé de m’en parler si tu n’en as pas envie.

—Très bien, répondit-il avec joie. Je ne t’en parlerai pas.

Le téléphone de Mack sonna au même moment. Il regarda l’écran, soupira et marmonna:

—Bon, je dois partir un peu plus tôt que prévu.

—Du nouveau?

—Oui, quelque chose de bizarre. Je dois aller à la morgue.

—D’accord, acquiesça-t-elle avec un sourire. Si c’est quelque chose que je dois savoir, comme une femme morte, comme ce qu’on a entendu au parc…

Il s’arrêta dans son élan et arqua un sourcil.

—Comme tu as entendu. N’oublie pas. Le vent peut jouer des tours à ce que tu entends, te faisant croire que c’était derrière toi, alors que c’était devant toi.

—Mais le type que j’ai vu était au téléphone, et il s’est enfui. C’est forcément lui qui parlait, celui que j’ai entendu.

—Donc un seul homme peut être sur son téléphone à la fois dans le parc? Je ne pense pas que ce soit le cas. Cependant, je n’ai pas entendu tout ce que tu as entendu, alors je t’accorde le bénéfice du doute.

—Tu pourrais me faire confiance, tu sais?

Mack sourit.

—Je te fais confiance à bien des égards. Toutefois, j’ai besoin de preuves dans mes affaires. Et ça aide d’avoir des preuves qui se corroborent. C’est-à-dire deux témoins qui ont la même information à partager. De plus, ce n’est pas ton affaire. Ce n’est pas une affaire classée. Il s’agit d’une de mes affaires en cours.

—J’aimerais que ce soit la mienne… Ce n’est pas le cas, bien sûr que non, mais il doit y avoir un cadavre, si tu te rends à la morgue.

—Il pourrait s’agir d’un rapport sur l’une de mes affaires en cours.

Elle l’accompagna dans la maison jusqu’à la porte d’entrée, tous les animaux suivant en file indienne. Après avoir salué rapidement les animaux, il la serra dans ses bras, l’embrassa et lui murmura:

—Garde cette idée en tête.

Puis il partit.

—Garde cette idée en tête? murmura-t-elle pour elle-même. Plus facile à dire qu’à faire.

Après le départ de Mack, les pensées de Doreen se tournèrent vers le triangle amoureux vicieux qu’elle partageait avec Mack et Mathew. Son futur ex était dangereux à bien des égards. Elle voulait juste en finir avec son divorce. Était-ce vraiment trop demander? Elle savait que beaucoup de gens avaient du mal à comprendre le sens moral de Doreen et son besoin de terminer quelque chose avant de passer à la relation suivante, en particulier lorsque son divorce semblait s’éterniser.

En l’occurrence, elle voulait simplement savoir que Mathew était sorti de sa vie, avant de commencer quelque chose d’autre, avec quelqu’un d’autre, quelque chose de nouveau et de meilleur pour elle. Et, bien sûr, ce quelqu’un d’autre était Mack. Et comme il le lui avait dit plus tôt, parfois l’attente en valait la peine.

Elle soupira. Il y avait tant de choses à régler qu’elle espérait que son ex aurait déjà disparu de l’équation depuis longtemps. Son téléphone sonna à ce moment-là. Elle baissa les yeux et vit Nick qui l’appelait. Elle répondit immédiatement.

—Salut, Nick. Tu viens de rater ton frère.

—On dirait qu’il vit chez toi ces derniers temps, releva-t-il joyeusement.

—Non, mais c’est vrai qu’on pourrait le croire parfois.

Nick rit.

—Je suis content que ça marche si bien entre vous.

Elle hésita avant de répondre.

—Je sais qu’il veut que ça aille plus loin, mais pas tant que le divorce ne sera pas finalisé.

—Garde cette idée en tête, déclara Nick.

En répétant ce que Mack venait de dire, elle se rendit compte combien les deux frères se ressemblaient.

—Revenons à nos moutons, ajouta Nick. Je viens de passer en revue les documents, et ton ex semble avoir signé presque tout.

Doreen se figea et son regard se perdit dans le vide.

—Quoi?

—Tu m’as très bien entendu.

—Oui, j’ai entendu. Mais je ne te crois pas.

Elle secoua la tête. C’était trop incroyable, non? Mugs se mit à aboyer doucement à ses côtés.

Nick éclata de rire.

—On me le dit souvent. C’est vrai. Le chemin a été long, mais ce n’est pas aussi mauvais et aussi laid que beaucoup de divorces. J’ai vu pire.

—Tu veux dire que les gens ont des divorces plus horribles que ça?

—Oh, oui. Parfois, ils peuvent devenir carrément méchants.

—Celui-ci n’est pas assez méchant pour toi? Tu arrives à imaginer quelque chose de pire? Je ne pensais pas que c’était très amusant.

—Je n’ai pas dit que c’était amusant, mais la méchanceté est une tout autre histoire. Quand on est confronté à ce que je dois faire, on voit beaucoup plus que ça. Comparé à ce que j’ai vu auparavant, Mathew était une promenade de santé.

—Tu te moques de moi, c’est ça?

—Pas du tout. Il n’y a pas eu de il dit, elle dit. Il n’y a pas eu de mensonges. Il n’y a pas eu d’insinuations méchantes ni d’accusations. C’était juste quelqu’un d’avide qui ne voulait pas partager. Les gens font pire que ça.

—D’accord. Restons-en là. Tu as dit qu’il avait signé? Tout?

—Il a manqué quelques pages, alors malheureusement, il faut le renvoyer.

—Argh, bougonna-t-elle.

—Je sais, mais je pense que ce sera bientôt terminé.

—Tu le penses vraiment?

—Oui. Tu as des inquiétudes au sujet du divorce?

—Non, pas vraiment. Je veux juste en finir.

—Ça me va et c’est compréhensible. J’espère que dans un jour ou deux, on sera tranquilles.

—Tu penses qu’il l’a fait exprès afin de prolonger la procédure?

—Je ne pense pas, répondit Nick. Inutile de signer quoi que ce soit, si c’était le cas.

—OK, donc ça prouve son intention.

—En effet. Tu devrais te sentir beaucoup mieux à propos de tout ça.

—Je me sentirai mieux quand ce sera signé, scellé, et que je n’aurai plus jamais affaire à lui.

—Je comprends. Ça a été un peu difficile, mais on y est presque.

Elle aurait aimé voir le visage de Nick, mais à sa voix, il avait l’air plutôt heureux.

—On n’en est pas encore là, bougonna-t-elle.

—Non, mais pas loin… D’accord, ce n’est pas encore fini, et tant que ce n’est pas signé, il est évident que ce n’est pas terminé, mais Mathew a parcouru un très long chemin en très peu de temps.

—Tu es satisfait de l’accord? demanda Doreen avec curiosité, s’affaissant dans le fauteuil du salon.

—Tout à fait, dit-il avec un petit rire.

—Bien. Alors je le serai aussi.

—Tu veux savoir?

—Non, je ne veux pas savoir parce que rien n’est sûr pour l’instant.

Nick resta silencieux un moment.

—Tu es très atypique.

—Pourquoi dis-tu ça? interrogea-t-elle en fixant le téléphone.

Mugs s’approcha et reposa sa tête sur ses genoux.

—Parce que la plupart des femmes voudraient savoir exactement ce qu’elles reçoivent, au centime près.

—Quand je serai certaine de recevoir quelque chose, je voudrai savoir exactement combien je vais toucher au centime près, même si c’est seulement pour calculer le montant de mes courses pour les mois à venir.

Nick éclata d’un rire presque hystérique.

—Tout va bien? questionna-t-elle prudemment lorsqu’il se fut enfin calmé.

—Oh, ça va. Je pense que tu n’auras plus jamais à t’inquiéter pour les courses.

—Tu dis ça, mais…

—Je sais. Je sais. Nous ne sommes pas hors de danger et, en tant qu’avocat, je suis tout à fait d’accord avec toi. On doit s’assurer que tout est signé.

—Oui, quand il aura signé les dernières pages.

—J’espère qu’il reviendra vers nous rapidement.

—La date du procès est-elle toujours en vigueur?

—Ce sera le cas jusqu’à ce qu’il signe. Mais la date de l’audience reste fixée, il sait donc que je suis sérieux. De plus, en fonction de sa vie actuelle, je suis sûr que cette audience l’a incité à signer.

—Ce serait formidable, dit-elle, d’un air rayonnant. Tant qu’il coopère, est-ce que je dois toujours lui raccrocher au nez à chaque fois?

Nick hésita, puis demanda:

—Tu as envie de lui parler?

—Mon Dieu, non, répondit-elle. C’est juste qu’il me semble très étrange qu’il fasse encore partie de ma vie. Je préférerais qu’il aille voir ailleurs et qu’il ne rappelle plus, mais ça ne veut pas dire qu’il le fera.

—Alors pourquoi m’as-tu posé cette question?

Doreen réfléchit.

—Je ne sais pas. Je suppose que c’est parce que je devais m’en inquiéter. C’est stressant. J’aimerais ne pas avoir toujours l’impression de faire ce qu’il ne faut pas avec lui, murmura-t-elle.

—Tu n’as pas à t’inquiéter de faire quelque chose de mal, expliqua Nick, tant que tu comprends pourquoi tu as peur de lui raccrocher au nez.

—Les représailles, reconnut-elle. Avant, si je faisais quelque chose comme ça, ça voulait dire…

—Tu sais que tu es en sécurité, n’est-ce pas? demanda Nick.

—Il n’a pas signé, pas complètement. Il n’a donc pas signé. S’il n’a pas signé, c’est qu’il n’a pas accepté le divorce. Je suis toujours légalement sa femme. Ta version de la sécurité est donc très différente de la version de la sécurité que j’ai vue dans mon passé.

Nick laissa échapper un long soupir.

—Je vois. Non, tu as raison. Alors, reste vigilante. Je ne pense pas que nous puissions prendre le moindre risque avec Mathew, alors raccroche-lui au nez à chaque fois qu’il appelle. Compris?

—Compris.

Ils mirent fin à l’appel et Doreen regarda Mugs.

—Ce n’est vraiment pas un coup de fil que j’ai envie de répéter, maugréa-t-elle.

Thaddeus entra en trombe de la cuisine en poussant un cri strident. Il n’en manquait plus qu’un et c’était celui qui avait tendance à s’attirer le plus d’ennuis quand personne ne le surveillait. Jusqu’à ce que son regard se pose sur une écharpe tombée au sol près de son manteau et trouve l’ange doré profondément endormi.

—Tu n’es pas un grand opportuniste, n’est-ce pas, mon grand?

Pourtant, en zieutant son téléphone, elle se rendit compte qu’entendre certains de ses propres problèmes revenir aussi vite l’avait déconcertée. Elle avait fait un bon bout de chemin, mais penser à la rapidité avec laquelle son ex avait déclenché la mauvaise réaction lorsqu’il lui avait téléphoné avait déclenché des signaux d’alarme. Sa peur de dire non et de se défendre était une réaction préconditionnée, une réaction qui était toujours présente. Ce n’était pas ainsi qu’elle voulait avancer dans la vie.

Mack était si différent. Il tolérait tellement de choses de sa part, et parfois elle se demandait si elle ne lui donnait pas du fil à retordre pour le tester, juste pour voir comment il réagirait. Assise là, elle pensa à toutes les fois où elle avait agi de la sorte et, avec un soupir difficile, elle décrocha son téléphone et envoya un message rapide à Mack. Désolée pour toutes les fois où j’ai été difficile.

Puis elle se leva, entra dans la cuisine et se prépara un sandwich.


Chapitre 3
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Plus tard dans l’après-midi, Doreen et ses animaux de compagnie étaient assis sur sa terrasse. Elle avait un livre à la main, lorsque Mack lui téléphona.

—C’était quoi ça?

—C’était quoi, quoi? interrogea-t-elle, confuse.

Le silence l’accueillit, puis il répondit:

—Tu m’as envoyé un message d’excuse.

—Oh, ça.

—Oui, ça, confirma Mack, une note étrange dans la voix. C’était quoi?

—Difficile à expliquer.

—Essaie.

Il y avait dans la voix du policier cette note indomptable de tu dois t’expliquer dont elle savait qu’elle aurait du mal à se défaire et qu’elle n’en sortirait jamais indemne. Si elle lui disait de but en blanc qu’elle ne voulait pas en parler, il l’accepterait sûrement, mais était-elle vraiment prête à laisser traîner quelque chose comme ça?

Finalement, après qu’il eut attendu sans rien dire de plus, elle se lança:

—J’ai juste parlé de quelque chose avec Nick.

—C’est-à-dire?

La jeune femme prit une profonde inspiration et lui raconta.

—Wouah, murmura-t-il. Tu sais que tu n’as pas besoin de me tester. Tu le sais, n’est-ce pas?

—Je sais, et je suis désolée que ce soit la façon dont j’ai inconsciemment envisagé certaines de ces questions. Cependant, après avoir été dans la situation dans laquelle je me suis trouvée– elle eut du mal à prononcer les mots de manière cohérente– tu te rends compte que, je pense, nous testons le monde entier qui nous entoure pour confirmer que rien ne nous surprend.

—Je comprends aussi, acquiesça Mack. C’est également pour ça que je ne suis pas fâché, que je ne le serai jamais et que je ne voudrais pas que tu penses que je suis fâché que tu fasses quelque chose comme ça.

—Et c’est aussi pour ça que je voulais te remercier parce que, parfois, je me rends compte combien j’ai changé et je le reconnais même.

Elle perçut le sourire dans sa voix lorsqu’il demanda:

—Mon frère a-t-il dit que Mathew avait signé l’accord?

—Oui, il a signé quelque chose, mais d’autres ne l’ont pas été. Donc, techniquement, il a signé, mais ce n’est toujours pas correctement terminé. Je suis un peu inquiète qu’il continue à jouer des jeux pour s’en sortir, et ceci était comme un palliatif.

—Et qu’a dit Nick à ce sujet?

—Il n’a pas dit grand-chose, mais il ne pensait pas que c’était le problème. Quoi qu’il en soit, Mathew doit ajouter toutes ses signatures, nous ne sommes donc pas encore tirés d’affaire.

—Je vois, bougonna le caporal. J’espère que ce sera bientôt le cas. Et, au fait, pour ce qui est de tes excuses et de la raison pour laquelle tu m’as testé, rappelle-toi que je t’inciterai toujours à être toi-même.

Cela dit, il raccrocha.

Elle resta assise et sourit face au téléphone pendant un long moment. Sans qu’elle s’en aperçoive, Goliath s’était blotti sur ses genoux. Elle le caressa avec douceur. Mugs aboya pour attirer son attention. Le chat s’agrippa, mais ne releva pas la tête. Doreen se pencha légèrement pour atteindre Mugs.

—Hé, bonhomme. Qu’est-ce que tu veux faire?

Il était évident qu’il voulait faire quelque chose, probablement une promenade. Elle baissa les yeux, prise d’une inspiration soudaine, et suggéra:

—On pourrait rendre visite à Nan?

Cette idée en tête, elle prit son téléphone et appela sa grand-mère.

—Bonjour, ma chérie, la salua cette dernière, ravie. Tu viens?

—Je m’interrogerais à ce sujet. C’est un bel après-midi.

—Tu devrais venir. Je vais voir si je peux trouver quelques douceurs.

—Tu n’es pas obligée, répliqua Doreen avec un petit rire. Je me nourris, tu sais?

—Vraiment? s’enquit Nan avec hésitation.

—Oui, affirma sa petite-fille.

—Je vais quand même voir ce que je peux trouver, car je ne serais pas contre un petit en-cas moi-même.

—C’est une autre histoire. J’attrape les animaux et j’arrive.

—Parfait, et on pourra te soutirer plus d’informations.

—Plus d’informations? À propos de quoi?

—Du corps qu’ils ont trouvé, répondit Nan.

Doreen fixa le téléphone du regard.

—Quel corps? s’étonna-t-elle.

Le silence se fit, puis Nan s’esclaffa.

—Mack ne t’a rien dit?

—Apparemment, maugréa la jeune femme. Tu veux m’expliquer ce qu’il m’a caché?

Nan éclata de rire.

—Viens, je te raconterai quand tu seras là.

Et elle raccrocha.

Elle ignorait ce que Mack lui avait caché et, bien sûr, il n’était pas un journaliste spécialisé dans les affaires criminelles qui était censé lui envoyer des alertes lorsque quelque chose arrivait– même si cela aurait été formidable. Pourtant, il ne faisait rien de tout ça. Mais il disait aussi que les affaires en cours étaient de son ressort, pas de celui de Doreen.

Si quelque chose s’était passé et que Doreen n’était pas au courant, c’était frustrant. C’était d’autant plus frustrant de l’apprendre par sa grand-mère. Mais la maison de retraite de Rosemoor était une véritable ruche à ragots. Si quelqu’un découvrait une chose, tout le monde le savait en quelques minutes.

Sur ce, Doreen saisit la laisse du chien et annonça:

—Allons voir Nan.

Même Thaddeus se réveilla sur son perchoir, puis il se glissa sur l’épaule de Doreen et vint se blottir dans son cou. Rempli de sommeil, le perroquet chuchota:

—Thaddeus aime Nan. Thaddeus aime Nan.

Doreen gloussa.

—Je sais, mon grand. Je sais. Allons la voir.

Avec tous les animaux, Doreen se rendit chez sa grand-mère.
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Apache License
                           Version 2.0, January 2004
                        http://www.apache.org/licenses/

   TERMS AND CONDITIONS FOR USE, REPRODUCTION, AND DISTRIBUTION

   1. Definitions.

      "License" shall mean the terms and conditions for use, reproduction,
      and distribution as defined by Sections 1 through 9 of this document.

      "Licensor" shall mean the copyright owner or entity authorized by
      the copyright owner that is granting the License.

      "Legal Entity" shall mean the union of the acting entity and all
      other entities that control, are controlled by, or are under common
      control with that entity. For the purposes of this definition,
      "control" means (i) the power, direct or indirect, to cause the
      direction or management of such entity, whether by contract or
      otherwise, or (ii) ownership of fifty percent (50%) or more of the
      outstanding shares, or (iii) beneficial ownership of such entity.

      "You" (or "Your") shall mean an individual or Legal Entity
      exercising permissions granted by this License.

      "Source" form shall mean the preferred form for making modifications,
      including but not limited to software source code, documentation
      source, and configuration files.

      "Object" form shall mean any form resulting from mechanical
      transformation or translation of a Source form, including but
      not limited to compiled object code, generated documentation,
      and conversions to other media types.

      "Work" shall mean the work of authorship, whether in Source or
      Object form, made available under the License, as indicated by a
      copyright notice that is included in or attached to the work
      (an example is provided in the Appendix below).

      "Derivative Works" shall mean any work, whether in Source or Object
      form, that is based on (or derived from) the Work and for which the
      editorial revisions, annotations, elaborations, or other modifications
      represent, as a whole, an original work of authorship. For the purposes
      of this License, Derivative Works shall not include works that remain
      separable from, or merely link (or bind by name) to the interfaces of,
      the Work and Derivative Works thereof.

      "Contribution" shall mean any work of authorship, including
      the original version of the Work and any modifications or additions
      to that Work or Derivative Works thereof, that is intentionally
      submitted to Licensor for inclusion in the Work by the copyright owner
      or by an individual or Legal Entity authorized to submit on behalf of
      the copyright owner. For the purposes of this definition, "submitted"
      means any form of electronic, verbal, or written communication sent
      to the Licensor or its representatives, including but not limited to
      communication on electronic mailing lists, source code control systems,
      and issue tracking systems that are managed by, or on behalf of, the
      Licensor for the purpose of discussing and improving the Work, but
      excluding communication that is conspicuously marked or otherwise
      designated in writing by the copyright owner as "Not a Contribution."

      "Contributor" shall mean Licensor and any individual or Legal Entity
      on behalf of whom a Contribution has been received by Licensor and
      subsequently incorporated within the Work.

   2. Grant of Copyright License. Subject to the terms and conditions of
      this License, each Contributor hereby grants to You a perpetual,
      worldwide, non-exclusive, no-charge, royalty-free, irrevocable
      copyright license to reproduce, prepare Derivative Works of,
      publicly display, publicly perform, sublicense, and distribute the
      Work and such Derivative Works in Source or Object form.

   3. Grant of Patent License. Subject to the terms and conditions of
      this License, each Contributor hereby grants to You a perpetual,
      worldwide, non-exclusive, no-charge, royalty-free, irrevocable
      (except as stated in this section) patent license to make, have made,
      use, offer to sell, sell, import, and otherwise transfer the Work,
      where such license applies only to those patent claims licensable
      by such Contributor that are necessarily infringed by their
      Contribution(s) alone or by combination of their Contribution(s)
      with the Work to which such Contribution(s) was submitted. If You
      institute patent litigation against any entity (including a
      cross-claim or counterclaim in a lawsuit) alleging that the Work
      or a Contribution incorporated within the Work constitutes direct
      or contributory patent infringement, then any patent licenses
      granted to You under this License for that Work shall terminate
      as of the date such litigation is filed.

   4. Redistribution. You may reproduce and distribute copies of the
      Work or Derivative Works thereof in any medium, with or without
      modifications, and in Source or Object form, provided that You
      meet the following conditions:

      (a) You must give any other recipients of the Work or
          Derivative Works a copy of this License; and

      (b) You must cause any modified files to carry prominent notices
          stating that You changed the files; and

      (c) You must retain, in the Source form of any Derivative Works
          that You distribute, all copyright, patent, trademark, and
          attribution notices from the Source form of the Work,
          excluding those notices that do not pertain to any part of
          the Derivative Works; and

      (d) If the Work includes a "NOTICE" text file as part of its
          distribution, then any Derivative Works that You distribute must
          include a readable copy of the attribution notices contained
          within such NOTICE file, excluding those notices that do not
          pertain to any part of the Derivative Works, in at least one
          of the following places: within a NOTICE text file distributed
          as part of the Derivative Works; within the Source form or
          documentation, if provided along with the Derivative Works; or,
          within a display generated by the Derivative Works, if and
          wherever such third-party notices normally appear. The contents
          of the NOTICE file are for informational purposes only and
          do not modify the License. You may add Your own attribution
          notices within Derivative Works that You distribute, alongside
          or as an addendum to the NOTICE text from the Work, provided
          that such additional attribution notices cannot be construed
          as modifying the License.

      You may add Your own copyright statement to Your modifications and
      may provide additional or different license terms and conditions
      for use, reproduction, or distribution of Your modifications, or
      for any such Derivative Works as a whole, provided Your use,
      reproduction, and distribution of the Work otherwise complies with
      the conditions stated in this License.

   5. Submission of Contributions. Unless You explicitly state otherwise,
      any Contribution intentionally submitted for inclusion in the Work
      by You to the Licensor shall be under the terms and conditions of
      this License, without any additional terms or conditions.
      Notwithstanding the above, nothing herein shall supersede or modify
      the terms of any separate license agreement you may have executed
      with Licensor regarding such Contributions.

   6. Trademarks. This License does not grant permission to use the trade
      names, trademarks, service marks, or product names of the Licensor,
      except as required for reasonable and customary use in describing the
      origin of the Work and reproducing the content of the NOTICE file.

   7. Disclaimer of Warranty. Unless required by applicable law or
      agreed to in writing, Licensor provides the Work (and each
      Contributor provides its Contributions) on an "AS IS" BASIS,
      WITHOUT WARRANTIES OR CONDITIONS OF ANY KIND, either express or
      implied, including, without limitation, any warranties or conditions
      of TITLE, NON-INFRINGEMENT, MERCHANTABILITY, or FITNESS FOR A
      PARTICULAR PURPOSE. You are solely responsible for determining the
      appropriateness of using or redistributing the Work and assume any
      risks associated with Your exercise of permissions under this License.

   8. Limitation of Liability. In no event and under no legal theory,
      whether in tort (including negligence), contract, or otherwise,
      unless required by applicable law (such as deliberate and grossly
      negligent acts) or agreed to in writing, shall any Contributor be
      liable to You for damages, including any direct, indirect, special,
      incidental, or consequential damages of any character arising as a
      result of this License or out of the use or inability to use the
      Work (including but not limited to damages for loss of goodwill,
      work stoppage, computer failure or malfunction, or any and all
      other commercial damages or losses), even if such Contributor
      has been advised of the possibility of such damages.

   9. Accepting Warranty or Additional Liability. While redistributing
      the Work or Derivative Works thereof, You may choose to offer,
      and charge a fee for, acceptance of support, warranty, indemnity,
      or other liability obligations and/or rights consistent with this
      License. However, in accepting such obligations, You may act only
      on Your own behalf and on Your sole responsibility, not on behalf
      of any other Contributor, and only if You agree to indemnify,
      defend, and hold each Contributor harmless for any liability
      incurred by, or claims asserted against, such Contributor by reason
      of your accepting any such warranty or additional liability.

   END OF TERMS AND CONDITIONS

   APPENDIX: How to apply the Apache License to your work.

      To apply the Apache License to your work, attach the following
      boilerplate notice, with the fields enclosed by brackets "[]"
      replaced with your own identifying information. (Don't include
      the brackets!)  The text should be enclosed in the appropriate
      comment syntax for the file format. We also recommend that a
      file or class name and description of purpose be included on the
      same "printed page" as the copyright notice for easier
      identification within third-party archives.

   Copyright [yyyy] [name of copyright owner]

   Licensed under the Apache License, Version 2.0 (the "License");
   you may not use this file except in compliance with the License.
   You may obtain a copy of the License at

       http://www.apache.org/licenses/LICENSE-2.0

   Unless required by applicable law or agreed to in writing, software
   distributed under the License is distributed on an "AS IS" BASIS,
   WITHOUT WARRANTIES OR CONDITIONS OF ANY KIND, either express or implied.
   See the License for the specific language governing permissions and
   limitations under the License.
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PREAMBLE
The goals of the Open Font License (OFL) are to stimulate worldwide development of collaborative font projects, to support the font creation efforts of academic and linguistic communities, and to provide a free and open framework in which fonts may be shared and improved in partnership with others.

The OFL allows the licensed fonts to be used, studied, modified and redistributed freely as long as they are not sold by themselves. The fonts, including any derivative works, can be bundled, embedded, redistributed and/or sold with any software provided that any reserved names are not used by derivative works. The fonts and derivatives, however, cannot be released under any other type of license. The requirement for fonts to remain under this license does not apply to any document created using the fonts or their derivatives.

DEFINITIONS
"Font Software" refers to the set of files released by the Copyright Holder(s) under this license and clearly marked as such. This may include source files, build scripts and documentation.

"Reserved Font Name" refers to any names specified as such after the copyright statement(s).

"Original Version" refers to the collection of Font Software components as distributed by the Copyright Holder(s).

"Modified Version" refers to any derivative made by adding to, deleting, or substituting -- in part or in whole -- any of the components of the Original Version, by changing formats or by porting the Font Software to a new environment.

"Author" refers to any designer, engineer, programmer, technical writer or other person who contributed to the Font Software.

PERMISSION & CONDITIONS
Permission is hereby granted, free of charge, to any person obtaining a copy of the Font Software, to use, study, copy, merge, embed, modify, redistribute, and sell modified and unmodified copies of the Font Software, subject to the following conditions:

1) Neither the Font Software nor any of its individual components, in Original or Modified Versions, may be sold by itself.

2) Original or Modified Versions of the Font Software may be bundled, redistributed and/or sold with any software, provided that each copy contains the above copyright notice and this license. These can be included either as stand-alone text files, human-readable headers or in the appropriate machine-readable metadata fields within text or binary files as long as those fields can be easily viewed by the user.

3) No Modified Version of the Font Software may use the Reserved Font Name(s) unless explicit written permission is granted by the corresponding Copyright Holder. This restriction only applies to the primary font name as presented to the users.

4) The name(s) of the Copyright Holder(s) or the Author(s) of the Font Software shall not be used to promote, endorse or advertise any Modified Version, except to acknowledge the contribution(s) of the Copyright Holder(s) and the Author(s) or with their explicit written permission.

5) The Font Software, modified or unmodified, in part or in whole, must be distributed entirely under this license, and must not be distributed under any other license. The requirement for fonts to remain under this license does not apply to any document created using the Font Software.

TERMINATION
This license becomes null and void if any of the above conditions are not met.

DISCLAIMER
THE FONT SOFTWARE IS PROVIDED "AS IS", WITHOUT WARRANTY OF ANY KIND, EXPRESS OR IMPLIED, INCLUDING BUT NOT LIMITED TO ANY WARRANTIES OF MERCHANTABILITY, FITNESS FOR A PARTICULAR PURPOSE AND NONINFRINGEMENT OF COPYRIGHT, PATENT, TRADEMARK, OR OTHER RIGHT. IN NO EVENT SHALL THE COPYRIGHT HOLDER BE LIABLE FOR ANY CLAIM, DAMAGES OR OTHER LIABILITY, INCLUDING ANY GENERAL, SPECIAL, INDIRECT, INCIDENTAL, OR CONSEQUENTIAL DAMAGES, WHETHER IN AN ACTION OF CONTRACT, TORT OR OTHERWISE, ARISING FROM, OUT OF THE USE OR INABILITY TO USE THE FONT SOFTWARE OR FROM OTHER DEALINGS IN THE FONT SOFTWARE.



